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L’ORGANISME 

La Capsa est un organisme à but non lucratif qui soutient et harmonise le développement par la mise en valeur 

du patrimoine écologique des cours d’eau d’une zone constituée des bassins versants des rivières Sainte-Anne, 

Portneuf, ainsi que ceux du secteur La Chevrotière. Créée en 1987, la Capsa œuvre depuis 1992 dans une 

perspective de gestion de l’eau par bassin versant. Sa mission est d’offrir une expertise à la communauté afin 

d’harmoniser les activités humaines aux enjeux liés à l’eau et son écosystème. 
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INTRODUCTION 

Mandat :  

Pour faire suite au rapport d’étude des bandes riveraines du lac Émeraude réalisé en 2015-2016 par le comité 

environnement de l’ARLÉ, l’Association a mandaté la Capsa afin de procéder à une nouvelle évaluation des bandes 

riveraines du lac.  

 

Objectifs de l’évaluation 

• Évaluer l’état général des bandes riveraines du lac et en effectuer un diagnostic sommaire ; 

• Obtenir un diagnostic des bandes riveraines par propriété selon les principales problématiques observées ; 

• Identifier les principales recommandations à prioriser pour les propriétaires riverains et l’ARLÉ. 

 

METHODE 

Méthode d’observation et approche privilégiée 

À l’été 2024, la Capsa, en compagnie de plusieurs bénévoles du comité environnement de l’ARLÉ ont 

procédé à une tournée du lac en embarcation afin d’évaluer sommairement les bandes riveraines 

(premiers 15 mètres du bord du lac), une propriété à la fois. Des photos ainsi que des informations 

pour chaque propriété présentant des problématiques, ont ainsi été prises et colligées.  

Lors de ces observations, une attention particulière a été portée à la végétation dans la bande 

riveraine, aux descentes à bateaux, aux accès au lac ainsi qu’aux surfaces gazonnées. Rappelons que 

le comté environnement de l’ARLÉ avait déjà effectué en 2015-2016 une analyse exhaustive similaire 

en identifiant un trop grand nombre de de constructions de tout genre dans la bande riveraine ainsi 

que plusieurs observations sur les descentes, notamment pour leur risque accru de transport de 

sédiments vers le lac, soit par ruissellement ou présence d’érosion. Lors de cette étude, un rapport 

personnalisé avait été remis confidentiellement à chaque propriétaire. 

 

Évaluations individuelles des propriétés  

Selon les observations faites à partir du lac, des fiches individuelles d’évaluation ont été conçues pour chaque 

propriété présentant une ou des problématiques liées aux bandes riveraines. Soutenu par la photo captée lors de la 

tournée, chaque fiche présente les principales problématiques observées sur la propriété et les principales 

recommandations pour y remédier. Ces fiches, de nature confidentielle, ne sont pas présentées dans ce rapport 

d’évaluation mais seront remises individuellement à chaque propriétaire concerné.  

 

 

 

 

https://lelacemeraude.com/wp-content/uploads/2023/07/Bande-riveraine-rapport-detude-2015-2016_vf-Publique.pdf
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Diagnostic global et recommandations  

Le diagnostic global de l’état des bandes riveraines a été établi à partir de l’ensemble des observations collectées lors 

de la tournée et des résultats statistiques qu’il a été possible d’en retirer.  

Suite à ces observations, une série de neuf (9) recommandations spécifiques ont été identifiées pour les propriétés 

visées par les fiches individuelles (voir Tableau I), puis regroupées en deux (2) grandes catégories de 

recommandations destinées à l’ensemble des riverains (voir le détail des recommandations générales en Annexe).  

 

Tableau I : Problématiques spécifiques observées et annotées aux fiches individuelles et selon deux catégories 

d’interventions 

CATEGORIES 
D’INTERVENTION 

# THÈME RECOMMANDATIONS SPECIFIQUES 

GESTION DURABLE 
DES EAUX DE 

RUISSELLEMENT 

A Érosion 

Aménager la descente ou l’accès afin d’éliminer durablement tout foyer d'érosion, soit 
de manière à ce qu'elle offre la possibilité aux eaux de ruissellement de ralentir, se 
dissiper et s'infiltrer avant d'atteindre le lac (ou d'être captés pour être rediriger vers 
d'autres surfaces qui le permettent). 

B Eau de pluie 
Veiller à débrancher les gouttières tout en s'assurant que leur sortie d'écoulement 
permette à l'eau de s'infiltrer dans le sol avant d'atteindre le lac. 

C Accès 
Revégétaliser la zone d'accès au lac à l'aide d'arbustes afin de limiter la largeur de celle-
ci à un maximum de 5 mètres. 

D Sol à nu 
Revégétaliser les surfaces dénudées tel que sol à nu ou gravier, à l'aide de semences 
appropriées (mélange d'herbacées couvre-sol adaptés aux conditions de lumière et de 
drainage de la bande riveraine). 

E Gazon 
Diminuer les surfaces gazonnées en favorisant l'implantation d'arbres et/ou d'arbustes 
indigènes sur la propriété. 

PROTECTION DE LA 
BANDE RIVERAINE 

F 
Bande 

riveraine 

Revégétaliser la bande riveraine à l'aide de végétaux indigènes arbustifs et 
arborescents (respecter 15 mètres de profondeur avec espace d'une fenêtre visuelle 
n'excédant pas 5 mètres de largeur). 

G Conservation Conserver la végétation présentes sur toutes les surfaces (descente et autres) 

H Muret 
Veiller à ce que les murets soient recouverts et protégés par des végétaux appropriés 
(recouvrir de vignes ou d'arbustes indigènes, à partir du sommet ou de la base des 
murets) 

I Entreposage 
Veiller à entreposer les équipements en dehors de la bande riveraine de 15 mètres et à 
revégétaliser de manière appropriées les surfaces nouvellement dégagées. 
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DIAGNOSTIC GLOBAL DES BANDES RIVERAINES 

Constat général (faits saillants) 

Le lac Émeraude est l’un des plus beaux lacs de la région de Portneuf, globalement très boisé et d’aspect 

naturel, ce petit lac de 1 km2 avec un petit bassin versant 4,9 km2 possède une très belle qualité d’eau 

dont il faut prendre soin. Chaque petit geste compte pour minimiser les impacts des activités humaines. 

En 2025, nous recensons un total de 95 propriétés privées riveraines, excluant les bandes de terrains du 

MERN (Figure 1).   

 

Figure 1 : Localisation des propriétés privées riveraines du lac Émeraude 

 

C’est dans cette perspective que l’observation sommaire des bandes riveraines en 2024-2025, une 

propriété à la fois, aura permis d’effectuer les constats suivants :  

▪ 40 propriétés privées riveraines ne présentent pas de problématiques évidentes et doivent maintenir 
leur attention à leur bande riveraine (soit 42% des propriétés privées riveraines du lac) 

▪ 55 propriétés privées riveraines avec une ou plusieurs problématiques à corriger (soit 58% des 
propriétés privées riveraines du lac), dont : 

o 21 Propriétés avec problématiques évidentes à corriger en priorité : 
▪ Ce qui correspond à 38% des propriétés avec problématiques 

o   9 Propriétés avec problématiques importantes mais non évidentes : 
▪ Ce qui correspond à 16% des propriétés avec problématiques  

o 25 Propriétés avec problématiques mineures à corriger : 
▪ Ce qui correspond à 46% des propriétés avec problématiques  
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Concernant les composantes ou les aménagements en bande riveraine plus spécifiquement ciblés lors des 

observations, notons… 

▪ 17 descentes à bateaux dont plusieurs avec mention de rampes de béton ou de problèmes 
d'érosion (soit 31% des propriétés avec problématiques) :  Ce qui suggère que les descentes de bateaux 
représentent un vecteur important de dégradation physique des rives (érosion, compactage du sol, 
ruissellement non contrôlé) et conséquemment, de transport de sédiments vers le lac pouvant favoriser 
les phénomènes d’eutrophisation ; 

▪ 13 observations de propriétés avec érosion (24% des propriétés avec problématique), souvent, en lien 
direct avec les descentes à bateaux, les accès ou des zones sans végétation appropriée (on note 
notamment des cas de ravinement important, soit la formation de sillons plus ou moins profond, 
creusés par l’effet du ruissellement et parfois lié à un manque de végétation stabilisatrice); 

▪ 6 observations de gazon "excessif" (ou de surface herbacée inadéquate pour protéger les rives et le lac) 
(11% des propriétés avec problématiques). 

RECOMMANDATIONS À L’ENSEMBLE DES PROPRIÉTAIRES RIVERAINS ET L’ARLÉ 

À la lumière des constats effectués, il est recommandé que chaque propriétaire riverain et l’ARLÉ poursuivent et 
renforcent leurs actions autour de trois grands axes complémentaires. 

1) Amélioration en continue des bandes riveraines 

Le maintien et l’amélioration des bandes riveraines doivent s’inscrire dans une démarche à long terme. Le maintien de 
programmes favorisant l’implantation de végétaux indigènes, notamment par des services-conseils à domicile et la 
coordination de distributions d’arbustes, demeure un levier particulièrement intéressant. Ces actions facilitent le 
passage à l’action pour les propriétaires et assurent des aménagements mieux adaptés aux réalités locales (pente, 
drainage, ensoleillement). 

2) Responsabilisation ciblée des propriétés problématiques 

Les fiches d’évaluation individuelles permettront à l’ARLÉ de cibler plus précisément les propriétés présentant des 
problématiques prioritaires. Une approche graduelle, combinant information, accompagnement personnalisé et rappel 
des bonnes pratiques, favorisera la responsabilisation des propriétaires concernés tout en maintenant un climat de 
collaboration. Cette approche est essentielle pour corriger les situations les plus à risque pour la qualité de l’eau du lac. 

3) Prévention et vigilance à l’échelle du lac  

Enfin, il est essentiel de maintenir une vigilance globale quant à l’état des bandes riveraines, même dans les secteurs 
actuellement bien conservés. La prévention demeure un outil clé pour éviter l’apparition de nouvelles problématiques, 
notamment en lien avec les changements d’usages, les travaux d’aménagement ou les effets des épisodes de pluie 
intense. Des suivis périodiques, combinés à des activités de sensibilisation continue, permettront de préserver les gains 
réalisés. 
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CONCLUSION 

Au terme de cette démarche d’évaluation et en continuité avec l’étude réalisée en 2015-2016, les bandes 

riveraines des propriétés privées du lac Émeraude se maintiennent généralement en bonne santé. En effet, sur 
les 95 propriétés privées riveraines évaluées, 42% d’entre elles ne présentent aucune problématique à corriger 
sinon que de légères améliorations à apporter. Si l’on inclut les propriétés présentant des problématiques jugées 
mineures, ce constat s’élève jusqu’à 68% des propriétés riveraines, ce qui témoigne d’une volonté tangible de 
protéger les rives et la qualité de l’eau du lac Émeraude par les riverains. 

Cette évolution positive s’explique en grande partie par 
l’implication soutenue de nombreux propriétaires riverains qui, 
au fil des années, ont conservé ou amélioré la végétation 
naturelle de leur bande riveraine, mais également par les actions 
structurantes mises en place par l’Association des résidents du 
lac Émeraude. Les initiatives de revégétalisation, les activités de 
sensibilisation et les programmes d’accompagnement déployés 
par l’ARLÉ ont contribué concrètement à augmenter la présence 
de végétaux indigènes en bande riveraine, à réduire les surfaces 
gazonnées inadéquates et à limiter les foyers d’érosion. 

Le bilan des activités de revégétalisation compilé par l’ARLÉ 
démontre d’ailleurs, chiffres à l’appui, une progression 
constante du nombre de plantations réalisées au cours des dernières années, confirmant l’efficacité des efforts 
collectifs et la mobilisation des résidents autour de la protection du lac (Tableau II). 

Poursuite des efforts 
Les résultats de cette évaluation confirment que les efforts collectifs portent fruit et que les actions entreprises 
depuis 2015 ont contribué positivement à la protection du lac Émeraude. L’engagement de l’ARLÉ, appuyé par la 
mobilisation des résidents, constitue un élément central du maintien de la qualité de l’eau et du caractère 
naturel du lac. 

Ces efforts se poursuivront au cours des prochaines années par la mise en œuvre de nouvelles activités de 
sensibilisation, de revégétalisation et d’accompagnement des propriétaires, assurant ainsi la continuité d’une 
gestion proactive et responsable des bandes riveraines du lac Émeraude.  

Année Nbre 
Visites 

Nbre  
Végétaux 

2021 9 40 

2022 6 97 

2023 3 98 

2024 7* 107 

2025 4 90 

TOTAL 29 visites 432 plants 

Tableau II : Bilan des projets de revégétalisation 

des bandes riveraines de l’ARLÉ. 

* Inclut 4 visites pour la gestion des eaux de ruissellement. 
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ANNEXE A  

RECOMMANDATIONS GENERALES 

En se référant au Tableau I, l’ensemble des problématiques observées au lac Émeraude, peuvent être corrigées 

en appliquant les recommandations suivantes :  

GESTION DURABLE DES EAUX DE RUISSELLEMENT  

• Récupérer, capter, infiltrer ou rediriger les eaux de 
pluie :  La récupération et la biorétention des eaux de 
pluie contribuent à réduire l’impact des eaux de 
ruissellement et les apports de polluants dans les lacs 
et cours d’eau. Assurez-vous que l’eau de pluie qui 
ruisselle sur votre propriété riveraine a la possibilité 
de s’infiltrer dans le sol avant d’atteindre votre lac ou 
votre cours d’eau. Plusieurs techniques peuvent vous 
permettre d’y parvenir… 

o Creuser des tranchées perpendiculaires ou 
diagonales à la descente ou aux accès en pente afin de permettre à l’eau de pluie de s’infiltrer dans le sol 
avant d’atteindre le lac ; 

o Creuser des tranchées filtrantes (mini fossés remplis de gravier ou caniveau) afin de capter l’eau de 
ruissellement ; 

o Réaliser des seuils de rétention (digue de pierres permanente qui ralentit la vitesse d’écoulement des 
eaux de pluie) ; 

o Réaménager les zones d’accès et la descente à bateaux afin que leur pente ne soit pas perpendiculaire 
avec la rive du lac ; 

o Limiter la largeur des zones d'accès au lac et des descentes à bateaux, par la plantation d’arbustes sur 
leurs côtés. 

o Réduire ou éviter les surfaces imperméables (ex. asphalte reconstituée) en privilégiant des matériaux 
perméables (gravier, pavés poreux, pavés engazonnés, etc.), favorisant l’infiltration des eaux de pluies ; 

o Réduire ou éliminer les surfaces engazonnées en privilégiant l’implantation d’arbres et d’arbustes 
indigènes sur la propriété ; 

o Revégétaliser toutes surfaces de sol à nu, à l'aide de semences appropriées tels que mélanges de 
semences « Écoriverain » (mélange de fétuque et trèfle développé par la Capsa et disponible auprès de 
l’ARLÉ), sont aussi excellents pour couvrir toutes surfaces dénudées, que celles-ci soient ombragées ou 
non.  

o Assurez-vous que les sorties d’écoulement de vos gouttières soient dirigées vers un baril récupérateur, un 
puits d’infiltration (trou rempli de gravier) ou un jardin de pluie qui permettra à l’eau de s’infiltrer dans le 
sol avant d’atteindre le lac ; 

o Favoriser tout autre aménagement de végétalisation qui permettra aux eaux de ruissellement d’être 
ralenties, freinées, infiltrées ou diffusées, favorisant la diminution des forces d’érosion et de transport des 
particules avant qu’elles n’atteignent le lac. 

 

Chaque goutte de pluie qui tombe 
détache les particules du sol, comme 

l’effet de multiples petites bombes!  

L’accumulation de l’eau favorise le déplacement des particules 
détachées. 
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PROTECTION DE LA BANDE RIVERAINE 

• Privilégier une bande riveraine naturelle : Au bord du 

lac, il est primordial de conserver une bande riveraine 

qui soit composée d’arbres et d’arbustes indigènes. La 

bande riveraine naturelle apporte des bienfaits 

essentiels au maintien de la qualité de l’eau du lac et de 

son écosystème, tels que : création d’ombrage, 

filtration des polluants, stabilisation des rives, contrôle 

de l’érosion, prévention du développement des algues 

et des plantes aquatiques et conservation d’une eau 

claire et fraîche propice aux activités récréatives et aux 

poissons d’intérêt sportif.  

Pour favoriser les bandes riveraines naturelles sur la 

propriété et protéger adéquatement la qualité de l’eau du 

lac, il est important de favoriser les recommandations suivantes… 

o La limite réglementaire de la bande riveraine, à partir de la ligne de rivage, doit mesurer 10 ou 15 mètres 
de profondeur selon la pente :  

▪ 10 mètres : lorsque la pente de la rive est inférieure à 30 %  

▪ 15 mètres : si la pente excède 30 % 

o Privilégier la plantation de végétaux INDIGÈNES et adaptés aux conditions environnementales du lac et de 
la propriété (rusticité, ensoleillement, drainage et type de sol), en priorisant les arbres et les arbustes. 

▪ Arbres : Porteurs d’ombre et de fraîcheur et véritables « pompes » à phosphore pour les 
nutriments accumulés dans le sol, les arbres sont aussi essentiels à ralentir, freiner et capter les 
eaux de pluie avant qu’elles ne s’accumulent dans les pentes. Les espèces d’arbres indigènes à 
privilégier au lac Émeraude sont le bouleau jaune, l’érable à sucre, l’épinette blanche ou rouge, 
le mélèze laricin, le bouleau à papier et le pin blanc.  

▪ Arbustes : Indispensables à freiner et filtrer les eaux de ruissellement, les arbustes sont tout 
aussi essentiels. Au bord du lac, favoriser le myrique baumier, un excellent allié pour la stabilité 
des berges. Ailleurs en bande riveraine, l’aronie noire, les bleuets sauvages, le cornouiller 
stolonifère, la potentille frutescente, le raisin d’ours, la spirée à large feuille, le sureau du 
Canada, la vigne vierge et la viorne trilobée, sont tous des arbustes appropriés selon les 
conditions de la propriété (pente, drainage, soleil, etc.). 

▪ Herbacées : Complémentaire aux arbustes, l’iris versicolore est une herbacée vivace appropriée 
en bord de lac ou dans les petites dépressions humides. D’autres vivaces indigènes ou mélanges 
de semences d’herbacées peuvent aussi être utilisés en complément des arbres et des arbustes.    

 
o La bande riveraine peut inclure un accès ou une descente à bateaux à condition que ceux-ci soient 

aménagés non-perpendiculaire à la rive (en diagonale ou en zig-zag), ne pas excéder 5 mètres de largeur 
et conserver une surface végétalisée (ex. plantes couvre-sol).    

o Pour une bande riveraine engazonnée (en totalité ou en partie), laisser pousser la végétation naturelle, en 
cessant de tondre ou par l’implantation d’arbustes indigènes ; 

© OBVRM 
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o S’il y a présence de murets en bande riveraine, veiller à ce que ceux-ci soient recouverts végétaux 
appropriés tel que par des vignes ou arbustes indigènes, qu’il est possible d’implanter à partir du sommet 
ou de la base des murets selon les surfaces disponibles ; 

o Veiller à entreposer les équipements en dehors de la bande riveraine et à revégétaliser de manière 
appropriées (à l’aide d’arbustes ou semences d’herbacées) les surfaces nouvellement dégagées.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

ÉTAPES… 

1. CREUSER UN TROU PLUS GRAND QUE LE VOLUME DES RACINES ; 

2. AMEUBLIR LA TERRE DANS LE TROU (SURTOUT SI ELLE EST COMPACTEE) ; 

3. ARROSER UN PEU LE FOND DU TROU ; 

4. INTRODUIRE LE PLANT BIEN DROIT, TASSER LA TERRE LORSQUE LE TROU EST REMPLI AUX 2/3 ET Y VERSER 

DE L’EAU AFIN D’ELIMINER LES POCHES D’AIR. 

5. ENTOURER DE TERRE JUSQU’AU HAUT DU COLLET (POINT ENTRE LA TIGE ET LES RACINES), CELUI-CI DOIT 

SE TROUVER AU NIVEAU DU SOL. 

6. FAIRE UN BOURRELET AUTOUR DU TROU AFIN QUE L’EAU Y DEMEURE LORS DES PLUIES OU DE 

L’ARROSAGE. SI LE TERRAIN EST EN PENTE, LA BAVETTE DOIT ETRE ORIENTEE VERS LE BAS DE LA PENTE. 

7. ARROSER DE NOUVEAU 

8. NE PLUS INTERVENIR DANS LA NOUVELLE BANDE RIVERAINE  (CESSER DE TONDRE ET DE SARCLER), POUR 

LUI PERMETTRE DE RETROUVER GRADUELLEMENT SON ASPECT NATUREL.  

TRUCS DE PLANTATION 

✓ IL EST PREFERABLE DE PLANTER VOS PLANTS PAR TEMPS FRAIS, C’EST-A-DIRE TOT LE MATIN OU EN FIN 

DE JOURNEE, POUR EVITER LE DESSECHEMENT ; 

✓ DISPOSER VOS PLANTS D’ARBUSTES EN QUINCONCE, DISTANCES D’ENVIRON 50 A 75 CM; 

✓ NE PAS AJOUTER DE FERTILISANT, ENGRAIS, COMPOST ; 

✓ N’OUBLIEZ PAS D’ARROSER VOS PLANTS ! 

  


